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Le Couronnement de Poppée
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La Porte du Palais de Néron. A gauche, un balcon du palais

SCGENE 1

POPPéE,zm haleon, €clairée par une torehe; OTHON, au-dessous du baleon; deux soldats de garde endormis, d droite, dans une guérite. Il fait nuit.
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Poppée rentre dans le Palais. Le bruit reveille & demi un des soldats.
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ACTE III

Le Palads d'Octavie

SCENE I
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SCGENE II

La grande salle du palais de Néron. L’EMPEREUR est assis sur un trine €levé, an pied duquel se tient POPPEE . Une foule

immense emplit la scéne: au premier rang se tiennent les Consuls,les Sénateurs et les Tribuns. C'est le soir.Par une large

baie pindtrent les rayons du soleil couchant. NERON fait signe & POPPEE et D’invite X gravir les marches du trone.
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SCENE III

Les Seénateurs, Consuls et Tribuns s’avancent vers le trone, faisant cortége & Poppée
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Pendant cette Sinfonia, Néron pose la couronne impériale sur la téte de POPPEfE, aux acclamations des Sénateurs,Consuls et Tribuns.
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